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Introduction 
 

Des changements en profondeur se sont 
produits et nos stratégies de    
développement doivent en                

tenir compte. 

Une nouvelle société est en train de naître; il est es-
sentiel d’en comprendre la complexité pour définir les 
stratégies appropriées pour 
le développement de notre 
région. 
 
Pour orienter la réflexion 
prospective, ce texte pré-
sente cette société du savoir comme nouveau para-
digme de développement. Il met en évidence les ca-
ractéristiques de la société du savoir, les facteurs clefs 
de développement ainsi que les opportunités et les 
menaces des changements que nous vivons. 
 
Ce texte fait une brève analyse des opportunités et des 
menaces des récents changements dans la gouver-
nance de la région et présente quelques pistes de ré-
flexion pour permettre à Saguenay et à la région de 
relever le défi de la société du savoir. 
 

Un nouveau chantier 
 
Les réflexions et les mesures prises pour le dévelop-
pement de la région s’inscrivent jusqu’à maintenant 
dans le cadre du prolongement de la société indus-
trielle. L’ampleur des changements que nous sommes 
à même de constater nous indique pourtant que nous 
assistons à l’émergence d’un nouveau paradigme de 
développement : la société du savoir. Il importe d’en 
comprendre la portée pour définir des pistes de ré-
flexion adaptées à ce nouveau contexte. 
 

Les caractéristiques de la société du savoir 
 
Pour mieux comprendre les changements que nous 
vivons, il est utile de comparer certaines caractéristi-

ques de la société du sa-
voir avec celles de la so-
ciété industrielle. Le ta-
bleau préparé par Roberto 
Spolidoro (tableau 1) nous 
permet de le faire dans 

plusieurs domaines. C’est de l’accumulation de ces 
changements qu’émerge le nouveau paradigme de la 
société du savoir. 
 
Que ce soit pour l’organisation du marché, la qualité 
des produits, les principaux biens et services, la nature 
du chômage, les modèles politiques, le mode d’inter-
vention des gouvernements, le respect de l’environne-
ment, l’organisation du travail, la vitesse du change-
ment, les infrastructures et moyens de communica-
tion, des changements en profondeur se sont produits 
et nos stratégies de développement doivent en tenir 
compte. 
 
Nous vivons dans un monde plus ouvert, plus exi-
geant, dans lequel les services jouent un rôle pré-
pondérant, plus décentralisé, où les gouvernements 
mettent l’accent sur la régulation plutôt que sur 
l’exécution, plus soucieux de l’environnement, misant 
sur la synergie entre les institutions, soumis à un ryth-
me de changement très rapide, dans lequel les services 
globaux de télécommunication et les services de bases 
de données sont des outils essentiels. 
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Tableau 1 – Les caractéristiques de la société du savoir versus la société industrielle 1 
 

Caractéristiques Société industrielle Société du savoir 

Le marché Les marchés domestiques qui 
s’élargissent progressivement 

Le marché global, régulé par les 
ententes internationales 

Les produits Qualité moyenne Très grande qualité avec contenu 
intellectuel 

Les principaux biens et services Pétrochimie, automobile, 
électronique, construction civile 

 Les produits reliés à l’éducation,   
à la culture, aux loisirs, aux sports,  
à la santé, aux arts 

 Les produits complexes 
d’ingénierie  

 Les services d’information 

Le chômage Conjoncturel Structurel : dû à l’automation 

Les modèles politiques Forte centralisation dans le cadre         
de l’État-nation 

Décentralisation et démocratisation, 
et émergence des régions-États 

Gouvernement Forte intervention Régulation plutôt qu’exécution 

Environnement Utilisation irresponsable des 
ressources de la planète 

Éveil écologique et régulations 
internationales 

Approches  Culture de production de masse 
 Spécialisation des tâches 

Multidisciplinarité, synergie des 
institutions 

La vitesse de changement Lente Très rapide 

Infrastructures et communications TV, journaux, services de télécom-
munications limités 

Services globaux de télécom, 
services de base de données 

   

 
   
Les facteurs clés du développement 
 
Dans la société du savoir, quatre facteurs de dévelop-
pement doivent retenir principalement notre atten-
tion : l’information, la connaissance, l’innovation et 
la commercialisation. Ces facteurs sont étroitement 
liés et sont des composantes essentielles d’un même 
processus de développement. La logique de la dé-
marche peut partir des informations pour aller vers la 
connaissance, puis l’innovation et se terminer par la 
commercialisation d’un bien ou d’un service; elle 
peut aussi partir des besoins du marché pour faire 
appel à l’innovation puis à la connaissance et à l’in-
formation (tableau 2). 
  
L’information implique la cueillette, le traitement, 
l’analyse, l’entreposage, la diffusion des données. À 
mesure que l’information s’accroît et que les sources 
d’information se diversifient, des méthodes de travail 
rigoureuses doivent être développées pour s’assurer 
d’une maîtrise efficace de chacune des étapes du pro-

cessus. Les analyses de l’organisation du travail nous 
indiquent que la proportion du temps consacré à la 
cueillette de l’information augmente de façon signi-
ficative par rapport aux autres étapes du processus, au 
risque même de compromettre les autres étapes. Une 
gestion efficace de l’information est une condition 
essentielle pour la réussite dans la société du savoir. 
 
La connaissance est l’interprétation et la représen-
tation de l’information. Elle donne un sens à l’infor-
mation à partir d’un contexte donné, ce qui lui donne 
sa pertinence dans l’action. Elle permet d’agir de fa-
çon efficace lorsqu’il est nécessaire de le faire. 
 
Selon une enquête, pour les entreprises, les connais-
sances critiques sont, par ordre d’importance : la con-
naissance des clients, la connaissance des meilleures 
pratiques et processus de gestion, la connaissance des 
compétences et des forces des entreprises, la con-
naissance de ses produits et services et la connais-
sance de ses compétiteurs. 

Organisations et territoires  126    Printemps-été 2004  



 

La connaissance et surtout la circulation et le partage 
des connaissances à l’intérieur d’une organisation 
sont le fondement de l’avantage compétitif en inno-
vation. 
 
L’innovation, c’est le transfert des connaissances 
dans l’organisation ou entre les organisations sous 
forme de nouveaux biens ou services, de nouveaux 
processus de fabrication, de gestion ou de commer-
cialisation. L’innovation implique un changement qui 
peut être provoqué par de nouvelles connaissances. 
Elle peut aussi être une réponse à un besoin du mar-
ché et, dans ce cas, elle peut utiliser des connaissan-
ces existantes ou des connaissances nouvelles. 
 

La commercialisation, c’est la liaison des solutions 
innovatrices avec les besoins actuels et futurs du 
marché. Les revenus générés sont la mesure de la 
performance de l’innovation. Sans une compréhension 
en profondeur des besoins et du mode de fonc-
tionnement d’un marché de plus en plus complexe, les 
innovations les plus prometteuses deviennent une 
source de problèmes pour les organisations qui les ont 
fait naître. Lorsque le point de départ de l’innovation 
est une réponse à un besoin du marché, la démarche 
de commercialisation en est d’autant facilitée. Les 
démarches d’innovation les plus prometteuses sont 
celles qui font appel au client et qui l’impliquent à 
toutes les étapes du processus d’innovation. 
 

 
Tableau 2 – Les facteurs clés de la société du savoir 

 
  
 
INFORMATION 
 
 
 
 

 
• Cueillette, traitement, analyse, entreposage, diffusion 
 

 
CONNAISSANCE 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
• Interprétation et représentation de l’information 
• Elle permet d’agir de façon efficace lorsqu’il est nécessaire de le faire. 
• Clef pour l’avantage compétitif en innovation. 
• Les connaissances critiques pour l’entreprise: 1) connaissance des clients, 2) 

des meilleures pratiques et processus, 3) des compétences et forces de 
l’entreprise, 4) de ses produits et services, 5) de ses compétiteurs. 

 
INNOVATION 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
• C’est le transfert des connaissances dans l’organisation et entre les 

organisations. 
• La confiance est le facteur clef. 
 

 
COMMERCIALISATION 
 
 

 
• C’est la liaison des solutions innovatrices avec les besoins actuels et futurs 

du marché 
• Les revenus générés par les nouvelles idées sont la mesure de la 

performance de l’innovation. 
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Les opportunités et les menaces des changements 
de la société du savoir 
 
Selon la Banque Mondiale, la société du savoir impli-
que cinq grands changements qui sont sources d’op-
portunités et de menaces pour les organisations et les 
sociétés qui les vivent : le rôle croissant de la connais-
sance, la révolution de l’information et de la commu-
nication, la globalisation du travail, la globalisation 
du marché des biens et services ainsi que les chan-
gements politiques et sociaux importants. 
 
Le rôle croissant de la connaissance permet à certai-
nes entreprises et à certains pays de trouver des ni-
ches nouvelles dans des secteurs choisis de croissance 
économique et aussi de trouver des solutions origi-
nales à des problèmes sociaux. Les écarts entre les 
pays et les régions risquent cependant de s’accroître 
du fait que certains pays n’ont pas les moyens d’in-
vestir dans des activités de recherche et de fournir les 
infrastructures modernes nécessaires à cette fin. 
 
La révolution de l’information et de la communi-
cation donne un accès plus facile à la connaissance et 
à l’information. Elle suppose cependant des infra-
structures coûteuses et une expertise nécessaire, de 
sorte qu’on assiste à une augmentation de la fracture 
numérique entre les nations et entre les régions. 
 
La globalisation du marché du travail donne un accès 
plus facile à l’expertise, aux habiletés et aux connais-
sances. Elle occasionne aussi l’exode des cerveaux et 
la perte de capital humain, particulièrement dans les 
régions et les pays moins développés. À mesure que 
la spécialisation des tâches dans le secteur des 
services s’accroît, le phénomène de concentration des 
ressources humaines dans les grandes villes s’accé-
lère. 
 
La globalisation du marché des biens et services 
ouvre des opportunités nouvelles à valeur ajoutée 
dans les activités de conception et de commercia-
lisation des produits. Elle accroît cependant la com-
pétition dans le secteur des ressources et le secteur 
manufacturier, plus particulièrement dans les activités 
de production. Les régions sont défavorisées au profit 
des grands centres urbains. 
 
Des changements politiques et sociaux importants tels 
qu’une plus grande démocratisation, l’augmentation 
des inégalités et de la pauvreté, la violence, le crime 

et la corruption peuvent créer un environnement favo-
rable à des changements majeurs; ils peuvent aussi 
provoquer une plus grande instabilité politique et une 
augmentation de l’exode des cerveaux. 
 
Les changements qui accompagnent la société du 
savoir sont porteurs d’opportunités et de menaces 
(tableau 3); c’est par une stratégie appropriée que la 
région pourra capter les avantages des opportunités 
qui se présentent et minimiser les conséquences des 
menaces qui s’annoncent. 
 

Quelques pistes de solutions dans le cadre  
de ce nouveau paradigme de développement 

 
La recherche de solutions dans le cadre de ce nouveau 
paradigme implique d’abord que la société régionale 
accepte ce changement et fasse de l’intégration dans 
la société du savoir sa priorité. Cette approche est 
particulièrement difficile dans une région ressource 
nostalgique d’un passé prospère reposant sur une 
dotation de ressources avantageuses et qui considère 
le développement comme un droit acquis. 
 
La question fondamentale à laquelle la région et 
Saguenay doivent répondre est de savoir comment 
elles peuvent se donner un processus de développe-
ment qui soit à la fois démocratique, éthique, équita-
ble, durable, générateur de grande qualité de vie, éco-
nomiquement capable de faire face à la compétition et 
intégré dans l’imaginaire collectif. 
 

 
 

La recherche de solutions dans le cadre     
de ce nouveau paradigme implique         

d’abord que la société régionale accepte     
ce changement et fasse de l’intégration     

dans la société du savoir sa priorité. 

Un projet régional rassembleur 
 
À partir de l’expérience de la région et d’une com-
préhension en profondeur des nouveaux défis que 
pose la société du savoir, Saguenay et la région doi-
vent se donner un projet rassembleur axé sur l’avenir 
de la région. Ce projet doit accorder une place impor-
tante à des nouveaux acteurs du développement, per-
mettre des initiatives structurantes qui émergent d’un 
processus d’expérimentation continu et utiliser les 
nouvelles technologies de l’information pour un fo-
rum social permanent. 
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Le développement des compétences 
 
Le dynamisme de la société du savoir repose sur l’in-
formation, la connaissance, l’innovation et la com-
mercialisation. Des compétences nouvelles sont né-
cessaires pour une plus grande maîtrise de ces proces-
sus complexes. Les institutions post-secondaires doi-

vent être mobilisées pour former les ressources hu-
maines spécialisées capables de répondre aux exigen-
ces de la société du savoir, utiliser les nouvelles 
connaissances pour résoudre nos problèmes locaux et 
former des étudiants respectant les valeurs démocra-
tiques et les normes éthiques. 
 

 
 

Tableau 3 – Les opportunités et les menaces des changements  
dans l’environnement global 2 

 

Les facteurs de changement Les opportunités Les menaces 

Le rôle croissant de la connaissance  Possibilités de niches dans des 
secteurs choisis de croissance 
économique 

 Solution à des problèmes sociaux 

Augmentation des écarts de connais-
sance entre les pays et les régions 

La révolution de l’information et de la 
communication 

Accès plus facile à la connaissance et à 
l’information 

Augmentation de la fracture numérique 
entre les nations et les régions 

La globalisation du marché du travail Accès plus facile à l’expertise, aux 
habiletés et aux connaissances 

Exode des cerveaux et perte de capital 
humain 

La globalisation du marché des biens et 
services 

Valorisation de l’expertise dans la 
conception et la commercialisation 

Connaissance accrue dans le secteur des 
ressources et le secteur manufacturier 

 Changement politique et social 
 Plus grande démocratisation 
 Violence, corruption, crime 
 Augmentation des inégalités et de la 
pauvreté 

 

Environnement favorable au 
changement 

 Augmentation de l’exode des 
cerveaux 

 Instabilité politique 

  

 

 
La promotion de l’entrepreneuriat 
 
La création d’initiatives nouvelles dans tous les sec-
teurs est nécessaire pour le développement de Sague-
nay et de la région. Certaines mesures ont été prises 
pour motiver les gens à entreprendre, les inciter à la 
recherche d’opportunités, développer les habiletés 
nécessaires. Ces mesures sont partielles et isolées. Il 
est nécessaire de définir une stratégie et de mettre en 
place une véritable politique d’appui à la promotion 
de l’entrepreneuriat en région, incluant les phases de 
pré-démarrage, de démarrage et de post-démarrage et 
ayant pour objectif que plus de gens pensent à 
entreprendre, franchissent les étapes et créent leur 
entreprise 3. 
 

La création d’une technopole régionale  
 
Au cours des vingt dernières années, la région a fait 
des efforts importants et soutenus pour développer 
une expertise dans le secteur de l’aluminium. Que ce 
soit dans la construction des grands projets, la main-
tenance des équipements, la fabrication d’équipe-
ments, la recherche, la transformation, la région a 
développé une expertise enviable. Elle s’est donnée 
un cadre organisationnel pour promouvoir cette dé-
marche : la Vallée de l’aluminium. Ce cadre orga-
nisationnel est nécessaire, mais il est limité tant par 
les perspectives de réflexion que par le marketing 
territorial qu’il permet. En devenant une technopole 
dans  le secteur de  l’aluminium, la région  pourra pui- 
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ser dans l’expérience de l’ensemble des technopoles 
du monde, joindre ce club sélect de l’Association 
internationale des technopoles qui comprend déjà 279 
membres dans 64 pays, dont cinq membres au 
Québec, et se donner ainsi une visibilité et une recon-
naissance à l’échelle du monde. Toutes les régions 
sont en compétition pour attirer de nouvelles entrepri-
ses sur leur territoire; pour obtenir des résultats posi-
tifs, elles doivent développer des attraits spécifiques, 
mais aussi les promouvoir avec un marketing territo-
rial dynamique 4. 
 

 
 
De nouveaux rapports de confiance 
 
Les rapports de confiance entre les entreprises et les 
organisations constituent un élément essentiel en ce 
qui a trait à l’expression, au développement, à l’inno-
vation et au bon fonctionnement de la société du 
savoir. Et pourtant, il est difficile de les développer et 
de les faire durer. La région a un record peu enviable 
en ce domaine compte tenu de notre propension à 
ériger des perchoirs pour nos coqs de basse-cour. 
 
Les discours et les incantations ne suffisent pas pour 
améliorer la situation. Un travail systématique d’ana-
lyse et d’organisation est nécessaire. Il repose sur une 
évaluation réaliste des zones de collaboration possi-
ble, une formation des partenaires et l’utilisation des 
nouvelles technologies de l’information.  
 
Une expérience avec les partenaires de l’industrie 
touristique pourrait être tentée avec l’aide du 
CEFRIO qui a développé une expertise intéressante 
dans ce domaine. 
 
Le financement des nouvelles initiatives 
 
Le financement de nouvelles initiatives structurantes 
avec une expertise stratégique d’accompagnement est 
nécessaire pour réussir la reconversion industrielle de 
la région. 

Les ressources naturelles de la région contribuent à 
créer de moins en moins d’emplois. En consacrant 
une partie des redevances tirées de ces ressources, soit 
50 millions $ pendant 10 ans, il serait possible de 
créer un Fonds régional de reconversion de 500 
millions de dollars et ainsi lancer le développement de 
la région sur de nouvelles bases. Régional, à caractère 
public, doté d’un conseil d’administration indépen-
dant et d’une expertise stratégique compétente, ce 
Fonds pourrait soutenir des projets novateurs mais 
plus risqués. 
 
Un pouvoir régional accru 

Toutes les régions sont en compétition      
pour attirer de nouvelles entreprises sur    
leur territoire; pour obtenir des résultats 

positifs, elles doivent développer des 
attraits spécifiques, mais aussi les 

promouvoir avec un marketing             
territorial dynamique. 

 
La Conférence régionale des élus relance le débat du 
pouvoir régional et de l’imputabilité des dirigeants 
régionaux comme condition essentielle à une plus 
grande décentralisation. 
 
Si l’imputabilité est une condition essentielle à une 
plus grande décentralisation des pouvoirs, il est évi-
dent que le cadre actuel de la CRÉ est inapproprié, car 
les élus locaux sont imputables à leurs électeurs et 
non aux électeurs de la région. 
 
Un pouvoir régional accru, nécessaire et souhaité 
passe par un gouvernement régional élu. 
 

Conclusion 
 
La région a entrepris un processus de reconversion 
industriel dynamique au cours des vingt dernières 
années. Les changements réalisés n’ont pas permis la 
relance de l’économie de la région sur de nouvelles 
bases, mais ils ont permis d’empêcher l’effondrement 
et la démobilisation de la région face au désengage-
ment des grandes entreprises. 
 
La lutte doit se poursuivre, mais il est impérieux que 
la région inscrive ses réflexions et ses stratégies dans 
le cadre d’un nouveau paradigme de développement, 
la société du savoir, si elle veut conserver et occuper 
une place de choix dans la société de demain. 
 
Nous avons à peine esquissé quelques-uns des élé-
ments des changements qui s’annoncent ainsi que des 
actions à entreprendre. Il est essentiel que la réflexion 
se poursuive dans tous les domaines pour mieux com-
prendre la société du savoir et imaginer des actions 
pour le développement de Saguenay et de la région.  
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